
LE MENBSTREL'

Sèvres en si grande faveur a1ujoîird'hui. Il la
poussa, et les porcelaines roulèrent suI le, par---
quet. Lucile poussa un eriï dli-OI. Edmond
avait brisé un nagnilique déjcûner, mais au
moins le maudit duo était intrromplu et on nc
le recomncrîça p-s,: c'était tout ce qu'il vou-
lait.

Le môme soir, lorsqu'Ednond fut seul avec
sa femme, il se promena de long ci large, puis
l vint s'asseoir près d'elle tandis qu'elle dérou-

la sa belle chevelure..
c Que te disait donc Gervais ce soir? dit-il

en prenant le ton le plus aimable qu'il lui fut
possible.

-Mais,'je ne sais pas trop, répondit Lucile
très-simîpleme'nt: il me parlait, je crois, de l'in-
fluence de la musique sur les scItincnts. Je ne
l'écoutais pas, j'écoutais ton oncle qui*parlait à.
Octavie. "

Edmond garda encore un moment de si-
lence:

e Maiis, à propos d'Octavie, j'avais 'cru que
Gervais lui témoignait autrefois plus que de
l'admiration ? "

Et cin disant cela, il cherchait à lire ans la]
ace, sur les traits de la jeune feiie,.guelque

trace d'émotion. Mais cn ce moment Lucile
v&ait ramené sur son visage une partie de ses-

cheveux qu'elle tressait
Je l'avais cru aussi, reprit-ell;c mais Oc-

tavie ne l'aime pas..., il n'oserait lui adresser>
sès hommages. Que (lirait ton oncle- puisqu'elle
pFsse pour ta femme ?"

Edmond était au supplice :' il se. contint
pourtant et garda le silence; mais s'endor-
imant, il murmura :-Oh ! les' femmes ! les

- femmes!
Le lendemain, 'il faisait"uiî temps superbe;
cBertaud déclara qu'il voulait faire une pro

menade' à pied. Enî un instant les trois dames
furent prêtes, et, coimnc oti allait*partir, Gervais
se fit annoncer. Edmond bénit en li-niêeele
désir de son ontcle ; de- cette* façon du moins,'
Gerv'ais' allait être oblig. de 'se retirer. Hélas
aoie fut de courte durec..

Vous alblez sortir ? demanda G'ervas.
Mais oui; répoàmdit BeÉtaul. Ýoule-vou

venir avec nous.?
-Avecplaisir. M1\1Lucie veût el aCcýc1

ter imon bras I.
r.dit Edmond qui devinttoùt alÇtu as

p;n-être des aflires..

-Du tout ; et quand imc j'en .aurais, je
les sacrierais.de grand cSulr au plaisir u(Ie je
nie 'promefs.

-Moil reprit Bei-taud je pr'ds le brâà de
ma-nièce. Ma -belle Otavie, vous serez mon011

Antigone.

-Allons; Edmonîd, dit on riant. Mme Lar-
tigues, il ne vous reste que votre tante.'

Edinond se mordait les lèvres jusqu'au sang,
et pendant 'tôute li pomenade,' ses' yeu'x ne,
quittèrcnt-.pas LuciJe. et Gervais- . Son traître
ami parlait bas à sa leimme, et bien qüc Lucile

parût 'préter ,peu d'attention a ses discours,
Edmond n'en éprouvait pas mois pine angoisse
poignantc." D'un autre côté, il. s'apercevai
qu'Octavic ne tenait pas ses promesses : loin de
chercher à déplaire à l'oncle * Bertaud, elle met-
tait une rare coquetteric dans ses manières
avec lui, et puis, pimr' noments, devenait ré-

vcuse : sa voix prenait une infles.ion doucec
caressante, lo-sq'u'à le' s'adressait à lui.

« Si c'est ainsi se disait Edmond avec co•
-lere, qu'elle pni me faire' pardonner de'î'a.
voir point cu d'amour pour elle, el prend ur

'singulier chemiin.
Mme Lartigues le forca à demeirer ii pe 1

en arrière :
" Eh bien! dit-elle, vous 'd.c tre con

:tcnt, mon neveu, tout va à ravir.

-Ah ! vous trouvez? dit Edmond ave

'amertunc, en regardant foujours sa ienúne
son ami. Moi, je trouvecque cela· va -si bi ir

que, dès aujourd?hui,'je dis tou;.à·mon oncle.
-Mdis vous.êtes. fou, Edmoud ; 'vous n c

pensez pas ce que vous dites. -J lne veux p. !-

que vous compromettiez ainsilc succès. J':
eu assez* ( peine à' -'c décider à. servi v&

projets ; jo n'ai-p:ts envie d'avoir fait pàur r n
dle-telles concessions.- Jo vous défônds d'dr
parler à votre oncle.'? -- -

Edmond ne répondit pas, mais son'*parti éta-
pris. Il parvint . se rapprocher'de Lucile et k,
Gervais,-et ne les gfùitaP lius. -On rentra po n
se mettre atablc. Après le dîner, il s'approc i
de son oncle et lui dit très..bás

'"'Demaurn matm,-, J irai vous voir C-ens votr
pppartement, mon onAcle' : ai a-vous parlcr.

- Cela se . 'rou've .parfaitembnt, reprit 'B r.
taitd j'avais àte pn rcri aussi, moi.','

Le"~eiidôîiminnti en entrant chez r i

'onclo, Edmond sentait bairc son, cour av


